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Inventaire des sources utilisées

ARCHIVES1 :

I- Archives de la préfecture de police (APP) :

Série H*, archives du cabinet du préfet de police Maurice Papon :

HA/1 : reclassement des fonctionnaires français en poste en Tunisie et au Maroc (1955-1958).
HA/5 : correspondances avec les autorités administratives siégeant en Algérie au Maroc et en
Tunisie.
HA/7 : présence nord-africaine en métropole, immigration.
HA/8 : immigration nord-africaine en métropole.
HA/9 : immigration nord-africaine en région parisienne.
HA/11 : mouvements entre l’Afrique du Nord et la métropole.
HA/12 : mouvements entre l’Afrique du Nord et la métropole. Statut administratif des FMA.
HA/13 : statut administratif des FMA.
HA/14 : main-d’œuvre nord-africaine. État d’esprit des Européens à l’égard des immigrants
algériens.
HA/15 : commerçants nord-africains.
HA/17 : hôtels et meublés à clientèle nord-africaine.
HA/19 : délinquance nord-africaine.
HA/24 : activités politiques des mouvements indépendantistes nord-africains.
HA/26 : Messali Hadj, ENA, MTLD, PPA.
HA/29 : Propagande indépendantiste (tracts, affiches, publications).
HA/32 : réunions politiques, censures, saisies de publications interdites.
HA/36 : suspects.
HA/59 : commission du service des affaires nord-africaines de la préfecture de la Seine.
HA/60 : SAT-FMA.
HA/65 : lutte contre le terrorisme.
HA/67 : questions aux assemblées (municipales et départementales).
HA/58 : action psychologique et sociale à destination des immigrés algériens (généralités,
législation).
HA/88 : service de coordination des affaires nord-africaines (SCAA).
HA/89-90 : « Malaise policier » et manifestation du 13 mars 1958.
HA/91 : violences commises par des policiers.
HA/93 : violences commises par des policiers ; Dépôt.
HA 96 : centres d’internement administratifs.

                                                  
1 Les séries et cartons dont la consultation a été soumise à une autorisation préalable sont suivis d’une étoile (*).
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H1/B5 : SCAA (BAV-FPA).
H1/B22 : attentats contre des policiers (1958-1962).
H1/B24 : attentats et menaces contre des fonctionnaires de police (1958-1961).
H1/B27 : SCAA (opérations de police).
H1/B29 : opérations de police.
H1/B30 : malaise policier, plaintes contre des policiers (1958-1961).
H1/B35 : octobre 1961.

HE/2 (ancien carton FA/255-6) : direction de la sécurité publique (maintien de l’ordre).
HE/3 : manifestation du 14 juillet 1953.

Série BA, dossiers divers classés par thèmes, principalement composés de rapports des
RG, de tracts ou publications saisis et de coupures de presse :

BA/1882 : affiches et interpellations de distributeurs de tracts (1940-1950).
BA/1883 : tracts divers (1948-1950).
BA/1884 : tracts divers (1951-1952).
BA/1885 : tracts divers (1953-1954).
BA/1886 : tracts divers (1955-1957).
BA/1887 : tracts divers (1958).
BA/2172 : associations d’étudiants nord-africains.
BA/2174 : séjour du Sultan du Maroc (1941-1956), nationalisme marocain.
BA/2312 : Régie nationale des usines Renault, surveillance RG (1945-1957).
BA/2323 : RG, RNUR, 1956-1958.
BA/2324 : RG, RNUR, 1955-1962.
BA/2335 : journal Er Rachid, 1943-1945.
BA/2344 : tracts divers, RG, 1955-56.
BA/2345 : tracts divers, PM, RG, 1960.
BA/2347 : RNUR, poursuites manifestants (1951-1952).
BA/2400 : RG RNUR (1950-1956).
BA/2401 : assemblée nationale constituante (1946-1947).
BA/2409 : tracts divers, RG (1957 et 1959).
BA/2410 : tracts divers, RG, PM (1958).
BA/2411 : tracts divers, RG, PM (1961).
BA/2412 : tracts divers, RG, PM (1962).
BA/2453 : mai-juin 58 : situation économique, politique et sociale.
BA/2460 : mesures prises à l’égard de certains fonctionnaires de la PP (manifestation
Ridgway).
BA/2461 : poursuites diverses (suites manifestation Ridgway).

Série DA, dossiers thématiques, rapports de différentes directions de la PP.

DA/465-6 : Fête Nationale du 14 juillet (1945-1948).
DA/515 : police générale, rapports d’activité (1955-1964).
DA/516 : rapports police municipale.
DA/517 : PM, rapports des commissaires contrôleurs généraux.
DA/768 : Brigade nord-africaine.
DA 777 : prostitution, délinquance juvénile, clochards.
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DA/781 : syndicats de la PP.
DA/852 : prostitution (1840-1969).
DA/853 : prostitution, statistiques.
DA/855 : prostitution.

Série DB, dossiers thématiques, rapports, correspondances entre services, questions
écrites des conseils généraux et municipaux, coupures de presse.

DB/3 : projets de transfert à la préfecture de la Seine de diverses attributions de la PP.
DB/39 : écoles de police.
DB/46 : renseignements généraux.
DB/58 : travestis (en dehors du carnaval).
DB/150-1 : Maison départementale de Nanterre.
DB/195 : marchands des quatre saisons.
DB/408 : prostitution (documents divers). 
DB/409 : prostitution (coupures de presse).
DB/516-7 : victimes du devoir.
DB/412 : prostitution (questions aux conseils municipaux et généraux, 1953-4).
DB/529 : lutte contre les malfaiteurs (1946-1949).
DB/552 : manifestation contre le général Ridgway en mai 1952.
DB/559 : visite du sultan du Maroc en France (10 au 14 octobre 1950).
DB/564 : grèves et manifestations de Nord-Africains (1953-1961).
DB/565 : attentats terroristes algériens (1958-1962).
DB/566 : événements de mai 58, manifestations d’avril 61.
DB/631 : coupures de presse sur le syndicalisme policier.
DB/636 : brigades de voie publique et brigades territoriales (coupures de presse).
DB/700 : officiers de police adjoints.
DB/749 : rapports mensuels de la direction de la police judiciaire (janvier-avril 1954).
DB/750 : dossiers statistiques divers.
DB/751 : rapports mensuels de la direction de la police judiciaire (mai-août 1954).
DB/752-753 : rapports quotidiens des BAV (mai 1954-décembre 1954).
DB/754 : rapports annuels 1961 (PP, PM, DPG).

Série FA, direction de la sécurité publique, service d’ordre pour les manifestations
traditionnelles :

FA/255 : 1er mai 1953 et 1954.
FA/256 : 14 juillet 1945.

Dossiers d’affaires criminelles, PJ (classés par dates et noms des victimes)* :

Affaire Amalou Amid, 28 juillet 1950.
Affaire Ameddah Idir, 25 octobre 1950.
Affaire Bouzid Kabachi, 26 septembre 1948.
Affaire Charissou Armand, 2 mai 1949.
Affaire Hamdani Mohamed, 21 octobre 1947.
Affaire Javelle Hortense, 28 avril 1947.

te
l-0

06
24

30
2,

 v
er

si
on

 1
 - 

16
 S

ep
 2

01
1



7

Dossiers de carrière des « victimes du devoir », classés par noms et dates du décès*:

André Jean, 7 avril 1961
Barbier Robert, 27 mars 1945
Beaurain René, 8 janvier 1955
Billet Pierre, 3 mars 1945
Bisiaux Marcel, 25 août 1945
Blanquet Gaston, 24 avril 1945
Bonnin Fernand, 1er avril 1945
Boulage Bernard, 29 avril 1945
Boulanger Henri, 15 février 1960
Breheret Georges, 4 mai 1945
Briane Léon, 4 juillet 1945
Brunsard Robert, 15 février 1960
Casado Pierre, 1er mai 1945
Chadouteau Léopold, 8 février 1945
Chaillan Fernand, 19 mai 1961
Chambon Charles, 18 juin 1945
Chancre Jean, 3 septembre 1945
Chaussenot Fernand, 21 octobre 1954
Crouy Robert, 4 février 1961
Curtelin Aimé, 1 septembre 1961
Darcel René, 6 février 1961
Demoen Jean, 28 septembre 1961
Desmonts André, 4 mars 1945
Devosse Eugène, 10 avril 1946
Drolet Lucien, 28 mai 1961
Dufoix Jean, 30 novembre 1945
Dufour Robert, 3 avril 1959
Ernoul Guy, 22 novembre 1958
Fabas Émile, 30 avril 1945
Forthoffer François, 2 février 1945
Fourmeaux Robert, 21 juillet 1959
Fournier Henri, 25 août 1958
Geoffre Joseph, 22 novembre 1945
Giquel Maurice, 4 avril 1945
Grandjouan Pierre, 3 septembre 1961
Guilbaud Pierre, 20 novembre 1958
Havard Maurice, 4 septembre 1961
Huelin Georges, 15 février 1945
Jacq Raymond, 4 juillet 1945
Jobert Charles, 18 septembre 1958
Joly René, 19 mars 1945
Lacroix Roger, 9 février 1945
Lavaud Albert, 10 mars 1962
Le Doran Ange, 28 mai 1961
Le Grand Jean, 19 décembre 1945
Lejeune Charles, 24 mai 1945
Lesauce Roger, 30 novembre 1945
Magnin Robert, 13 mai 1960
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Mignot Jean, 19 avril 1960
Millet Gérard, 25 août 1958
Neufcourt Gaston, 31 août 1949
Noirault Victor, 29 juin 1959
Paire André, 6 juin 1945
Parachey Jean, 4 mai 1960
Pateron Roger, 10 mars 1962
Perache Georges, 2 octobre 1961
Philippe Lucien, 10 septembre 1954
Pigeron Jean, 24 mars 1946
Pinchon Robert, 9 août 1960
Piperaud Charles, 23 décembre 1954
Porcher Pierre, 18 août 1958
Poulet Jean, 9 mars 1945
Putzé Guy, 30 janvier 1961
Raynaud Jean, 16 juillet 1956
Richard Raymond, 28 avril 1945
Royer Robert, 12 avril 1945
Saintin Pierre, 25 août 1958
Schneider Charles, 20 mars 1945
Sergeant Marcel, 25 juin 1954
Thibaud Marcel, 10 octobre 1945
Thouvenot Georges, 11 février 1958
Tritsch Émile, 25 août 1962
Trolle Maurice, 18 août 1945
Valtat Marcel, 13 septembre 1945
Vergnaud Marcel, 6 novembre 1959
Vergne Jean-Baptiste, 25 février 1954
Vésine Germain, 11 décembre 1948

Dossiers de la Commission d’épuration :

Les dossiers de 24 membres de la Brigade nord-africaine (BNA) dont les noms avaient été
repérés dans d’autres fonds ont été consultés. De nombreux autres dossiers l’ont également
été afin de compléter nos informations sur des « victimes du devoir » ou sur des agents dont
les traces dans les archives les avaient signalés à notre attention. En raison de
l’incommunicabilité et des pertes ou destructions de nombreux dossiers administratifs, cette
source est précieuse pour reconstituer les carrières d’une partie importante (un cinquième de
ceux en fonction à la Libération) des agents recrutés à la préfecture de police avant août 1944.

Dossiers administratifs :

Les dossiers de carrière de six anciens directeurs ont été consultés2.

                                                  
2 Voir Annexe 5.
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Répertoires analytiques3 du commissariat de la Goutte d’Or (Paris,
18e arrondissement) :

CB 7144 (1er juin 1945-12 avril 1946) à CB 7151 (27 décembre 1952-13 mai 1954).

II- Centre historique des Archives nationales (CHAN, Paris) :

Séries F/1a et F/7 : archives du ministère de l’intérieur.

F/1a/3236* : RGSN ; grève des policiers, surveillance du PPA (1945-1946).
F/1a/3263* : organisation du ministère de l’Intérieur à la Libération ; consignes du ministre de
l’Intérieur aux RG (novembre 1944).
F/1a/3292* : réforme des services d’assistance aux Algériens à la Libération ; échanges entre
ministères à propos des statuts de l’Algérie et des FMA.
F/1a/3295* : répression du PPA en métropole.
F/1a/3297* : surveillance des milieux musulmans de métropole (1944-1945).
F/1a/3347* : RGSN, novembre 1944 ; correspondance entre le ministère de l’Intérieur et la
PP à propos de la dissolution des BNA.
F/1a/3370 à 3372* : synthèse quotidienne des RGSN (juin 1946-janvier 1947).
F/1a/4731* : RGSN (juillet-décembre 1946).
F/1a/4732* : RGSN, décembre 1946.
F/1a/4736* : RGSN, février 1947.
F/1a/4811* : surveillance des Algériens et maintien de l’ordre en métropole (1955-1956).
F 1a/4813* : situation administrative et sociale des Algériens de métropole.
F/1a/4814* : action sociale du ministère de l’Intérieur, rapport Montagne (1954).
F/1a/5010* : organisation et activité du Service des Affaires Musulmanes, 1958-1959.
F/1a/5011* : CTAM, conseillers sociaux (1952-1959).
F/1a/5012* : Service central des affaires nord-africaines, BAMNA.
F/1a/ 5013* : création des SAT. Répartitions de compétences entre les SAT et les CTAM.
F/1a/5014* : synthèses du Service des affaires musulmanes (1958-1961).
F/1a/5016* : RGSN, surveillance du MNA (1954-1959).
F/1a/5035* : circulaires concernant les « affaires musulmanes » ; enquêtes sur les Nord-
Africains ; notes sur les CTAM et les conseillers sociaux (1943-1967).
F/1a/5043* : Office algérien de la main-d’œuvre (1949-1957).
F/1a/5044* : Commission de coordination des affaires sociales nord-africaines (1952-1956).
F/1a/5045* : Comité interministériel d’action sociale pour les Français musulmans (1945-
1969).
F/1a/5193* : rapports de l’Inspection générale de l’administration (notamment manifestation
du 13 mars 1958).
F/1a/5194* : enquête interne à la SN après publication de La Gangrène.

F7/15644 : RGSN, RGPP, synthèse sur les Nord-Africains en métropole et en Afrique du
Nord (1949-1950).
F7/15645 : événements d’Algérie (1954-1961).
F7/16108* : manifestation de l’UGEMA (février 1958).
F7/16125* : SN, direction de la réglementation, entrée des Algériens (décembre 1946).

                                                  
3  Registres de même forme que ceux dits de « mains courantes » : les répertoires analytiques sont remplis
chaque jour par les brigadiers de permanence qui y consignent en quelques mots les affaires ayant donné lieu à
des poursuites.
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-Fonds Edouard Depreux :
456AP/3 : Ministre de l’Intérieur.

III- Centre des archives contemporaines (CAC, Fontainebleau) :

Les dossiers de carrière de 38 agents de la Sûreté nationale en poste à Argenteuil entre 1954 et
1962 ont été consultés. Les noms d’une centaine d’agents avaient été relevés dans les fonds
des Archives départementales des Yvelines et communiqués à la mission des archives au
ministère de l’Intérieur. Nos indications lacunaires (parfois un simple nom de famille) n’ont
permis de retrouver la trace que de 53 dossiers, dont 15 n’étaient pas accessibles aux
archivistes (silo amianté).

IV- Archives nationales d’Outre-mer (ANOM, Aix-en-Provence) :

Algérie, Gouvernement général :

14 CAB/ 152 : propagande en faveur des FMA résidant en France.
14 CAB/ 142 : affaires algériennes, SAS, correspondances diverses.
81 F 1030-1 : création du SCINA, divers FMA en métropole.
9X 58 à 60 : coupures de presse et rapports, divers FMA en métropole.

Fonds ministériels (direction de l’Algérie au ministère de l’Intérieur) :

81F/189 à 81F/194 : documents et rapports divers transmis notamment par la PP et la SN.

V- Archives de la Justice militaire (AJM, Le Blanc, Indre) :

Carton 2311, 28 février 1962, 249* : Roubiou Aouali, Boudissa Tayeb, Kemer Mohammed,
Ferrad Achour, Belila Hadj.

VI- Archives du ministère des Affaires étrangères :

Série K, Afrique, 1918-1940, Haut comité méditerranéen, séance du 5 juillet 1937.

VII- Archives de l’ancien département de Seine-et-Oise, archives

départementales des Yvelines (AD 78, Montigny-le-Bretonneux)4 :

1W 429 : rapports mensuels des RG, Nord-Africains (1945-1946).
1W 484 : maisons de tolérance (1946-1947).
1W 500 : troupes coloniales cantonnées à Versailles (1944-1945).
1W 506* : mesures de clémence pour activistes nord-africains (1957-1963).
1W 507* : répression du terrorisme nord-africain (1957-1962).
1W 508* : internements (1958-1959).
1W 510* : assignations à résidence (1961).
1W 1851* : surveillance et assistance aux travailleurs nord-africains (1950-1963).
1W 1852-4* : logement des Nord-Africains (1953-1958).
                                                  
4 Dépôt dans lequel est conservée la plus grande partie des archives de l’ancien département de Seine-et-Oise  et
en particulier celles de la police d’État de Seine-et-Oise, puis des services départementaux de police.
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1W 1855* : surveillance des Nord-Africains (1954-1955).
1W 1856-7 : logement des Nord-Africains (1950-1959).
300W 25* : police de Seine-et-Oise, rapports journaliers au MI (1945).
300W 26* : rapports journaliers police d’État (1950-1953).
300W 27* : rapports journaliers police d’État (1954-1956).
300W 31* : rapports mensuels sur l’activité des services de sécurité publique (1946).
300W 32* : rapports mensuels de la police d’État (1946-1947).
300W 38* : synthèses quotidiennes des RG (1952).
300W 39* : synthèses quotidiennes des RG (1957-1958).
300W 136* : lutte contre la prostitution et les maladies vénériennes (1944-1946).
300W 227-8 : registres des internés de la caserne Noailles (1944-1945).
300W 235* à 257* : rapports des services locaux des RG (1947-1950).
1104W 82* : opérations de police, élimination des agitateurs nationalistes (1958).
1104W 83-4* : opérations de police, élimination des Algériens indésirables (1959 ; 1961).
1104W 84 bis* : synthèses bimensuelles des services locaux de RG (1957-1958) ; synthèses
mensuelles du service départemental des RG (1960-1961).
1104W 193* à 195* : autorisations de voyage en Algérie ; fichier Z (1958-1959).
1527W 63* : rapports de la direction départementale des RG sur les activités des Nord-
Africains en Seine-et-Oise (1945-1957).
1523W 117* : RG, instructions du SCINA, rapports sur l’état d’esprit des milieux nord-
africains (1956).

1W 511-547 : dossiers individuels d’assignation à résidence (cabinet du préfet, 1958-1961).
Les dossiers de 184 résidents d’Argenteuil, Bezons et Sannois ont été consultés.

1435W 3-13 ; 1455W 6 ; 1492W 2-4* : jugements du tribunal de grande instance (TGI) de
Versailles. Dossiers non inventoriés relatifs à des affaires mettant en cause des militants
d’Argenteuil dont les dates de jugement avaient été repérées dans leur dossier d’assignation à
résidence.

VIII- Archives départementales du Val-d’Oise (AD 95, Cergy-Pontoise) :

1797W 1 : rapports d’activité du commissariat d’Argenteuil (1962).
1127W 1 à 115* : dossiers individuels constitués par la police judiciaire de Bezons (1900-
1990). Une centaine de dossiers d’Algériens ont été consultés.
1695W 2 à 9* : dossiers individuels constitués par la police judiciaire d’Argenteuil (1925-
1988)5. Hormis des fiches de renseignement préalables à la délivrance d’une « autorisation de
circuler », seule une dizaine de dossiers concernent directement des Algériens.

                                                  
5 Ces dossiers sont le reliquat (10 %) des dossiers ouverts à l’époque. Ce processus de « tri sélectif » a débouché
sur la destruction des autres dossiers.
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IX- Archives du Val de Marne (AD 94, Créteil) :

Fonds privé, fédération des syndicats CGT de police de France et d’Outre-mer (1944-1962)* :

84 J 53 : actions nationales, délégations, pétitions, manifestations sur la voie publique,
meetings et grèves.
84 J 61 : défense en justice des cas individuels (notes de principe, correspondances, dossiers
individuels).
84 J 65 : correspondance de la direction fédérale avec les syndicats algériens.
84 J 119 : bulletins d’information « Police-CGT » et « Le Phare Police » (1948-1962).

X- Archives municipales d’Argenteuil (AM Arg.) :

14W 37 : résorption des bidonvilles (1957-1964).
14W 206 : résorption des bidonvilles (1971).

XI- Archives municipales de Versailles (AM Vers.) :

1 T 8399 : permis de construire déposé pour aménagement de la caserne de Noailles en hôtel
de police (1978).

XII- Bibliothèque administrative de la ville de Paris (BAVP) :

BMO-Débats, conseil général de la Seine et conseil municipal de Paris, 1945-1962.
Rapports au nom de la 2e commission sur l’activité des services de la préfecture de police,
1945-1962.
Rapports sur l’activité des services de la police municipale, 1949 ; 1965 ; 1967-1968.

XIII- Archives du Syndicat général de la police (SGP, rue de Picpus, Paris) :

Comptes-rendus des conseils syndicaux des gardiens et des gradés : 1945-1947 ; 1961-1962.

XIV- Centre d’histoire de Sciences Po (CHSP-FNSP) :

-Fonds Roger Léonard :

RL 1 : préfecture de police, mai 1947-16 juin 1951, agendas (notes personnelles, cinq
carnets).

-Fonds Charles-André Julien :

JU 11 : Haut comité méditerranéen et de l’Afrique du Nord : le problème économique et
social de l'émigration des travailleurs Nord-Africains en France ; le problème juridique et
administratif : statut et organisation ; conclusion, annexes.
JU 12 : rapport n° 3 du Haut Comité méditerranéen et de l’Afrique du Nord de la session de
mars 1938 portant sur « Les Nord-Africains en France » (rapport Laroque et Ollive).
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XV- Bibliothèque de documentation internationale contemporaine (BDIC) :

Fonds Jean-Jacques de Felice (F∆ 882 res)* :
Dossiers de clients classés par thèmes, périodes et ordre alphabétique. Beaucoup de notes
manuscrites, peu de pièces de procédure. Des sondages ont été effectués dans quelques
cartons, une dizaine de dossiers ont été analysés.
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Sources imprimées

I- Publications officielles :

-INSEE, Recensements de la population, Paris, Imprimerie nationale, 1954, 1962.
-INSEE, Code des nationalités. Recensement de la population de 1954, Paris, Imprimerie
nationale, 1954.
-Préfecture de la Seine, Le recensement de 1962 dans le département de la Seine, Paris,
Imprimerie municipale, Paris, Imprimerie municipale, 1963.
-Préfecture de la Seine, Annuaire statistique de la ville de Paris et des communes suburbaines
de la Seine [années 1948-1963], Paris, Imprimerie municipale, 1953-1966.

II- Autres sources imprimées :

-Amicale des anciens fonctionnaires de la police française, La vérité sur l’épuration de la
Police, Paris, brochure non datée [1949] (BDIC).
-Amicale des anciens fonctionnaires de la préfecture de police : « circulaires » et textes divers
(1947-1948), BNF 4-JO-5864.
-Jean Baylot, Le stalino-fascisme, péril majeur pour la libération humaine, texte d’une
conférence prononcée le 8 juin 1950 devant la loge “Les amis de l’Humanité” de l’Orient de
Paris (BDIC).
-Jean Baylot, Peut-on rester neutre devant le crime ?, texte dactylographié d’une conférence
prononcée devant une loge du Grand Orient de France [1979]. (BDIC)
-Général Gross, Rapport sur les problèmes de police à Paris, Paris, Imprimerie municipale,
1948 (Rapport présenté au congrès des capitales réuni à Paris du 2 au 10 novembre 1948)
(BDIC).
-Raymond Sarraute, De la Libération à la répression. Étude sur la situation des immigrés en
France, Paris, Comité français pour la défense des immigrés, 1953 (BNF).

III- Manuels et traités de police6 :

-Cours de rédaction de rapports à l’usage des brigadiers de gardiens de la paix et des
gardiens de la paix candidats au grade de brigadier, Paris, Centre d’études de la police
française, 1947.
-J. Blandin, Guide alphabétique de poche à l’usage des brigadiers et gardiens de la paix,
Issoudun, Laboureur et Cie, 1950, 3e édition.
-J. Blandin , L’ABC du gardien de la paix, Issoundun, Laboureur et Cie, 1945 et 1953,
3e édition [édition non précisée en 1953].
-Robert Borel, Traité de pratiques policières, Lyon, imprimerie Hettiger, 1946.
-Paul Caullet, Guide alphabétique de poche de l’agent d’autorité, Paris, librairie Arthur
Rousseau, 1933 et 1942, 5e et 9e éditions.
-Paul Caullet, Cours de police administrative et judiciaire, Paris, Sirey, 1951.
-Georges Chauvin, Victor-Constant Ginollin, Manuel d’instruction à usage des personnels de
la Sûreté nationale, Issoudun, Laboureur.
                                                  
6 Certains de ces manuels ne sont pas conservés à la BNF et sont consultables aux Archives de la préfecture de
police ou à la bibliothèque de l’École nationale supérieure de police (Saint-Cyr-au-Mont-d’Or).
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-A. Daboval, Rapports de police municipale destinés au corps des gardiens de la paix, Paris,
Imprimerie Hemmerlé Petit & Cie, 1946, 3e édition.
-Raymond Faralicq, Principes et procédés de la police criminelle, Paris, Sirey, 1947.
-Joseph Firmin et François Pascal, Ce que doit savoir l’agent de l’autorité. Guide théorique et
pratique, Paris, Dalloz, 1924.
-André Gastou, Mémento guide du candidat à l’emploi de gardien de paix de la Police
nationale, Troyes, éd. de la Renaissance, 1968.
-Louis Lambert, Traité théorique et pratique de police judiciaire, Lyon, éd. Desvigne, 1947,
2e édition.
-Louis Lambert, Le style de l’information pénale : manuel de procédure écrite à l’usage des
commissaires de police et des autres magistrats ou officiers instructeurs des affaires
criminelles, Lyon, éd. Desvigne, 1948.
-Louis Lambert, Précis de police judiciaire selon le nouveau Code comparé à l’ancien, Lyon,
éd. Desvigne, 1959.
-Marcel Lechac, Les techniques de l’enquête criminelle, Bruxelles, éd. Moderne, 1959
[réédition « 5 000e exemplaire »].
-Marcel Le Clère, La police métropolitaine et d’outre-mer, Paris, Charles Lavauzelle & Cie,
1951.
-Jean-Paul Masseron, Manuel pratique de procédure judiciaire, Domat-Montchrestien, 1946.
-Jean Schira, Principes généraux d’action des forces du maintien de l’ordre sur la voie
publique, Rennes, imprimerie des Nouvelles de Bretagne, 1951.
-Henri Sens, Guide pratique à l’usage des gardiens de la paix contenant 1 200 infractions
classées par catégories, Paris, la Technique du livre, non daté [vers 1935].

Voir aussi la Revue générale d’études de la police française, organe mensuel d’information et
de préparation aux carrières de la police publié par le Centre d’études de la police française
[ces fascicules sont particulièrement utiles car ils compilent tous les textes juridiques, y
compris les arrêtés préfectoraux, relatifs à l’organisation et au travail des services de police.
Cote BNF : 8-JO-2635].

IV- Autobiographies et mémoires (police et ministère de l’Intérieur) :

- Jean Ambrosi, Commissaire de quartier, Paris, éd. du Scorpíon, 1959
-Georges Ballyot, Un flic dans la tourmente. Souvenirs (1937-1944), Saint-Brieuc, les
Imprimeries bretonnes, 1992.
-Roger Belbéoch, Je n'ai fait que mon devoir. 1940-1944 : un Juste dans les rangs de la
police, Paris, Robert Laffont, 2007.
-Lucien Bitterlin, Nous étions tous des terroristes. L'histoire des "barbouzes" contre l'OAS en
Algérie, Paris, éd. du Témoignage Chrétien, 1983.
-Pierre Chatenet, Décolonisation : souvenirs et réflexions, Paris, Buchet/Chastel, 1988.
-Bernard Deleplace, Une vie de flic, Paris, Gallimard, 1987.
-Armand Delorme, Le drame algérien. Témoignage d’un policier, Paris, éd. des écrivains,
2000.
-Edouard Depreux, Souvenirs d'un militant. De la social-démocratie au socialisme, un demi-
siècle de lutte, Paris, Fayard, 1972.
-André-Louis Dubois, À travers trois Républiques. Sous le signe de l'amitié, Paris, Plon,
1972.
-André-Louis Dubois & Pierre Sergent, Le malentendu algérien : 12 ans après, Paris, Fayard,
1974.
-André Gaveau, De l’autre côté des barricades, Paris, J-C Simoen, 1978.
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-Maurice Grimaud, En mai fais ce qu’il te plaît, Paris, Stock, 1977.
-Jacques Harstricht & Fabrizio Calvi, RG. 20 ans de police politique, Paris, Calmann-Lévy,
1991.
-Pierre Laroque, Au service de l'homme et du droit. Souvenirs et réflexions, Paris, Association
pour l'étude de l'histoire orale de la sécurité sociale, 1993.
-Roger Le Taillanter, "Le Grand". Ma vie de flic, Paris, Plon, 1995.
-Michel Massenet, Contrepoison ou la morale en Algérie, Paris, Grasset, 1957.
-Constantin Melnik, Mille jours à Matignon : raison d'État sous de Gaulle. Guerre d'Algérie,
1959-1961, Paris, Grasset, 1988.
-Jules Moch, Une si longue vie, Paris, Robert Laffont, 1976.
-Gérard Monate, La police pour qui ?, Paris, Epi, 1972.
-Gérard Monate, Questions à la police, Paris, Stock, 1974.
-Gérard Monate, Flic ou gardien de la paix ?, Paris, Seuil, 1980.
-Raymond Muelle, La guerre d'Algérie en France, 1954-1962, Paris, Presses de la Cité, 1994.
-Raymond Muelle, 7 ans de guerre en France : quand le FLN frappait en métropole, Paris,
Granchet, 2001.
-Maurice Papon, L'ère des responsables, Paris, Fayard, 1960.
-Maurice Papon, Les chevaux du pouvoir : le préfet de police du général de Gaulle ouvre ses
dossiers, 1958-1967, Paris, Plon, 1988.
-Émile Pelletier, Traversée d'une époque, Toulouse, chez l'auteur, 1974.
-Marcel Peyrouton, Du service public à la prison commune, souvenirs. Tunis, Rabat, Buenos-
Aires, Vichy, Alger, Fresnes... Paris, Plon, 1950.
-Robert Pinaud, Soldats sans victoires : l'ancien chef des CRS raconte, Paris, Garancière,
1986.
-Jean Rochet, 5 ans à la tête de la DST (1967-1972). La mission impossible, Paris, Plon, 1985.
-Willy-Paul Romain, Les Commissaires, Paris, Presses de la Cité, 1963.
-Jacques Simon, La direction des renseignements généraux que j'ai connue, Saint-Brieuc, les
Presses bretonnes, 1956.
-Jean Vaujour, De la révolte à la révolution : aux premiers jours de la guerre d’Algérie,
Paris, Albin Michel, 1985.
-Jean-Emile Vié, Mémoires d’un directeur des Renseignements généraux, Paris, Albin
Michel, 1988.
-Jean-Emile Vié, Un préfet au XXe siècle, Paris, l'Harmattan, 2002.
-Roger Wybot & Pilippe Bernert, Roger Wybot et la bataille pour la DST, Paris, Presses de la
Cité, 1975.
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V- Presse et périodiques :

Outre les principaux quotidiens et hebdomadaires qui ont fait l’objet de dépouillements
partiels et dont de nombreux extraits sont présents sous formes de « coupures de presse » dans
les dossiers constitués par les inspecteurs des RG – voir supra, introduction – nous avons
aussi consulté :

-L’Algérie libre, mensuel du MTLD paru jusqu’à la dissolution du parti messaliste en
novembre 1954. Les premiers numéros furent publiés à Alger, les autres à Paris. Ce transfert
n’interrompit pas les saisies mais elles ne concernaient en général qu’une partie du tirage.
L’ensemble des numéros parus est disponible à la BNF – en partie sous forme de photocopies
des exemplaires du Hoover Institute – et a été consulté.

-L’Algérien en France, mensuel publié par le PCF, dont Léon Feix a signé la plupart des
éditoriaux, et qui parut de janvier de 1950 à octobre 1960. Les 111 numéros publiés ont été
consultés (BNF).

-Les Cahiers nord-africains, périodique mensuel de l’association des Études sociales nord-
africaines (ESNA). Paraît à partir de janvier 1950 : tous les numéros jusqu’en 1962 ont été
consultés (BNF, bibliothèque de l’INED). Voir supra, encadré 6.

-Police parisienne-SGP, périodique du Syndicat général de la police (SGP), syndicat
majoritaire chez les gardiens de la paix de la préfecture de police, 1946-1962 (nouvelle
« série » à partir de mars 1947). Les 324 numéros parus au cours de la période ont été
consultés (archives du SGP, BNF).
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ARCHIVES ORALES, ENTRETIENS

I- Récits de vie de policiers :

Une centaine d’entretiens réalisés par deux équipes de recherche successives (1991-1993 ;
2002-2005) au sein de l’Institut des hautes études de la sécurité de l’Intérieur (IHESI) puis du
Centre d’études sociologiques du droit et des institutions pénales (CESDIP, UMR 8123)7 ont
été consultés sous formes de retranscriptions ou d’enregistrements (cassettes et mini-discs).
Les deux tiers de ces près de 300 heures d’enregistrement (73 récits de vie) ont été versés
pour conservation et mise à disposition des chercheurs au département des documents sonores
de la BNF8.

II- Entretiens :

-Dix entretiens de format « récit de vie » et d’une durée de 2 à 7 heures ont été effectués avec
d’anciens agents de la préfecture de police (voir leurs notices biographiques en Annexe 9).
Huit ont été versés à la BNF où ils sont consultables.

-Huit entretiens complémentaires ont été effectués afin d’apporter des précisions sur des
thèmes précis que les sources écrites ne suffisaient pas à éclairer :

Saad Abssi (Gennevilliers, 3 octobre 2007) :
Responsable de la région FLN d’Argenteuil (1958).
L’organisation du FLN ; la répression policière à Argenteuil.

Jean Charbonniaud (Paris, 12 juin 2007) :
Chef du secrétariat particulier et gendre de Jean Baylot.
La personnalité et l’action de Jean Baylot ; le fonctionnement du cabinet du préfet de
police.

Gabrielle F. (Versailles, 31 janvier 2007) :
Avocate au barreau de Versailles (1954-2005) ; défenseure d’un des Algériens
d’Argenteuil dont nous avions consulté le dossier aux archives départementales des
Yvelines.
Les conditions de détention à Versailles ; les audiences correctionnelles au tribunal de
grande instance de Versailles.

Robert Jouffrault (Paris, 1er février 2007) :
Juge d’instruction à Versailles (1958-1963) ; en charge d’une partie des dossiers que
nous avons consultés aux archives départementales des Yvelines.

                                                  
7 Nous étions coordinateur de cette équipe placée sous la direction scientifique de Jean-Marc Berlière et de René
Lévy.
8 Plus de détails in : Jean-Marc Berlière & René Lévy (2005), Les récits de vie de policiers à l’IHESI-INHES :
Quatorze ans de recherche, Guyancourt, CESDIP, 2 tomes.
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La biographie et le travail des juges d’instruction à Versailles pendant la guerre
d’Algérie ; l’articulation entre répression judiciaire et répression administrative ; les
relations entre juge d’instruction et services de police.

Jean-Jacques de Felice (Paris, 22 et 29 septembre 2005) :
Avocat au barreau de Paris ; collaborateur de Mourad Oussedik ; défenseur des
nationalistes algériens.
La défense des Algériens internés et emprisonnés ; la répression policière.

Henri Leclerc (Paris, 19 mai 2005) :
Avocat au barreau de Paris ; collaborateur de Pierre Stibbe et d’Yves Dechezelle.
Les changements introduits par le remplacement du Code d’instruction criminelle (CIC)
par le Code de procédure pénale (1959) ; la défense devant les tribunaux permanents des
forces armées (TPFA).

Mohamed Seghir Zahra (Argenteuil, 25 juillet 2007) :
Commerçant tunisien ; résident du bidonville du château Mirabeau (Argenteuil) entre
1956 et 1958.
La vie quotidienne au bidonville ; les relations entre Tunisiens et Algériens ; l’action du
FLN à Argenteuil.
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Annexe 1
Organigramme des directions de la préfecture de police (1958-1962)

Source : Inventaire de la série HA. Archives algériennes du cabinet du préfet de la période 1954-1962, APP.
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Annexe 2
Ministres de l’Intérieur et chefs de gouvernement (1944-1962)

MINISTRE DE L’INTÉRIEUR PARTI DATES PRÉSIDENT DU CONSEIL,
PREMIER MINISTRE

TIXIER Adrien SFIO septembre 1944
janvier 1946

Charles de Gaulle

LE TROQUER André SFIO janvier 1946
juin 1946

Félix Gouin

DEPREUX Edouard SFIO juin 1946
novembre 1947

Georges Bidault
Léon Blum (décembre 46)
Ramadier Paul (janvier1947)

MOCH Jules SFIO novembre 1947
juillet 1950

Robert Schumann
André Marie (juillet 1948)
Henri Queuille (sept. 1948)
Georges Bidault (octobre 1949)

QUEUILLE Henri Radical juillet 1950
août 1951

Henri Queuille
René Pleven (juillet 1950)
Henri Queuille (mars 1951)

BRUNE Charles RGR août 1951
juin 1953

René Pleven
Edgar Faure (janvier 1952)
Antoine Pinay (mars 1952)
René Mayer (janvier 1953)

MARTINEAU-DEPLAT
Léon

Radical juin 1953
juin 1954

André Laniel

MITTERRAND François UDSR juin 1954
février 1955

Pierre Mendès France

BOURGES-MAUNOURY
Maurice

Radical février 1955
février 1956

Edgar Faure

GILBERT-JULES Jean Radical février 1956
novembre 1957

Guy Mollet
Bourgès-Maunoury (juin 1957)

BOURGES-MAUNOURY
Maurice

Radical novembre 1957
mai 1958

Félix Gaillard

PELLETIER Émile Non-inscrit mai 1958
janvier 1959

Charles de Gaulle

BERTHOIN Jean Radical janvier 1959
mai 1959

Michel Debré

CHATENET Pierre mai 1959
mai 1961

Michel Debré

FREY Roger UNR mai 1961
mai 1967

Michel Debré
Georges Pompidou (avril 1962)

Sources :
Georgette Elgey, Histoire de la Quatrième République, Paris, Fayard, 1968 ; Philip Williams, La vie
politique sous la IVe république, Paris, Armand Colin, 1971 ; Benoît Yvert (dir.), Premiers ministres et
présidents du conseil depuis 1815. Histoire et dictionnaire raisonné, Paris, Perrin, 2002.
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Annexe 3
Les préfets de police (1944-1967) : éléments de biographie professionnelle

Sources principales : APP ; René Bargeton, Dictionnaire biographique des préfets, septembre 1870-mai 1982,
Paris, éd. des Archives nationales ; site  de la section archives contemporaines du Centre d’histoire de Sciences
Po : http://centre-histoire.sciences-po.fr/archives/fonds/index.html.

Charles Luizet (août 1944-mars 1947)
1903-1947

Diplômé de Saint-Cyr, officier d’infanterie Charles Luizet participe à la campagne du Maroc
en 1923 à la tête d’une troupe de tirailleurs. Par la suite, pendant 20 ans il ne quitte plus le
royaume chérifien. Placé hors cadre au service des affaires indigènes, il occupe diverses
fonctions jusqu’en 1942. Rallié au général de Gaulle dès le 18 juin 1940, il est révoqué et
condamné à mort pour avoir mis sur pied un réseau de renseignements. Il trouve alors refuge
en Algérie où il est nommé sous préfet à Bône (décembre 1942-mai 1943). Il rejoint ensuite
Alger, où il est chargé des affaires musulmanes et de la police générale pendant quelques
mois (mai à septembre 1943). Le GPRF le nomme par la suite préfet de la Corse (septembre
1943) où il rétablit la légalité républicaine. Choisi par le général de gaulle pour être le premier
préfet de police de Paris à la Libération, il rallie la capitale au moment même où débute
l’insurrection des policiers parisiens.
Il y officie entouré de membres du réseau « Honneur de la police » (Yves Bayet est son
directeur de cabinet). Dès la fin de l’année 1946, affaibli par la maladie, il laisse la direction
effective à son secrétaire général Armand Ziwès – un ancien instituteur entré dans la
préfectorale en 1931, secrétaire général de la préfecture de Gironde quand il fut touché par la
loi du 17 juillet 1940. Par l’intermédiaire de certains de ses protégés (l’ex-brigadier Armand
Fournet devenu n° 2 de la police municipale), Charles Luizet est impliqué dans l’affaire
Joanovici qui conduit à sa suspension le 20 mars 1947 et à l’intérim officiel d’Armand Ziwès.
Il est alors nommé Gouverneur général de l’Afrique équatoriale française, mais il décède
d’une tumeur au cerveau sans avoir pu rejoindre son poste.

Roger Léonard (mai 1947-avril 1951)
1898-1907

Licencié en droit, diplômé de l’École libre des sciences politiques, ancien combattant de la
Première Guerre mondiale, il fait carrière après l’armistice dans la préfectorale (sous-préfet)
et surtout au Conseil d’État où il est nommé maître des requêtes en 1938. Son attachement à
cette institution et à ses pairs ne se démentit jamais.
Nommé directeur du contentieux de la justice militaire et de la gendarmerie en juin 1939, il a
refusé malgré les ordres d’engager des poursuites contre les 27 parlementaires du Massilia
arrêtés à Casablanca le 24 juin 1940.
Sous l’Occupation, il est commissaire du gouvernement au Conseil d’État. Dès octobre 1943,
il est nommé préfet par le Comité français de libération nationale (CFLN). Le 25 août 1944, il
prend ses fonctions de préfet de Seine-et-Oise où il est notamment confronté aux “excès” de
l’épuration et à une mutinerie de soldats coloniaux (décembre 1944). En février 1946, cet
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admirateur d’Edouard Daladier intègre le ministère de la Guerre alors dirigé par Edmond
Michelet.
De 1947 à 1951, il est préfet de police chargé de réorganiser des services minés par les
conflits de personnes, les contrecoups de l’épuration et les effets collatéraux de l’affaire
Joanovici. Entre 1951 et 1955, il est gouverneur général de l’Algérie qu’il quitte pour laisser
la place à Jacques Soustelle. Il devient alors premier président de la Cour des comptes, poste
qu’il occupe jusqu’à sa retraite en 1969. Par la suite, il est notamment président de la
compagnie financière et industrielle des autoroutes (Cofiroute, 1970-1973)

Jean Baylot (avril 1951-juillet 1954)
1897-1976

Sorti major de l’École supérieure du bois de Paris, engagé volontaire en 1917, il fait carrière
aux PTT où il était entré surnuméraire en 1915. Il gravit les échelons pour atteindre le grade
d’inspecteur divisionnaire. Parallèlement, c’est un syndicaliste actif et influent (secrétaire
général de la fédération postale de la CGT entre 1923 et 1930). Dès l’âge de 18 ans et
jusqu’en 1958, il est aussi militant coopérateur et socialiste.
Dès le 3 octobre 1943, il est nommé préfet par le CFLN en raison d’activités de résistance sur
lesquelles ses rares biographes sont toujours restés très discrets. Il est en poste dans les
Basses-Pyrénées d’août 1944 à juin 1947 avant d’être chargé du ravitaillement au cabinet du
président du Conseil, Paul Ramadier (juin 1947 à février 1948). À cette date, il est nommé au
prestigieux et délicat poste de préfet de Marseille, ville en proie à une agitation communiste
perçue comme insurrectionnelle. Il s’acquitte avec autorité de sa tâche (il est surnommé « le
préfet aux chiens » par les militants du PCF) et, sans doute pour cette raison, il est nommé à la
préfecture de police. Il prend ses fonctions le 2 mai 1951, au lendemain d’une manifestation
au cours de laquelle les militants du MTLD s’étaient heurtés très violemment aux gardiens de
la paix. Tant avec le PCF qu’avec le MTLD, il mène une politique d’affrontement et s’appuie
pour ce faire sur le service de renseignement du commissaire Dides mis en place sous le
préfectorat de Roger Léonard. Contraint à la démission suite à « l’affaire des fuites », il est
placé hors cadre et fait valoir ses droits à la retraite en 1959.
En novembre 1958, il est élu député sous l’étiquette Centre des indépendants et paysans.
Ardent défenseur de l’Algérie française, il est nommé vice-président du Centre républicain en
1960. Sa carrière d’élu s’achève en 1962.
À compter de cette date, il se consacre essentiellement à la franc-maçonnerie, en particulier à
la Grande loge nationale française qu’il dirigea pendant de nombreuses années après avoir
quitté le Grand Orient de France en 1957.

André-Louis Dubois (juillet 1954-novembre 1955)
1903-1998

Né à Bône, il fait l’essentiel de ses études secondaires et supérieures en Algérie où il obtient
sa licence de droit. Dans les années 1930, il est à plusieurs reprises membre des cabinets
d’Albert Sarraut, notamment au ministère des colonies (1932) puis à la présidence du Conseil
(chef adjoint du cabinet, 1933). Sa carrière administrative se déroule essentiellement à la
Sûreté nationale où il est notamment directeur de la police générale (1938-1940). Obligé de
quitter ses fonctions sous Vichy en raison d’un comportement « indigne », il trouve refuge en
zone sud.
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Dès la fin de l’été 1944, il est à nouveau à la Sûreté nationale où il seconde André Pelabon.
Directeur de l’administration et des affaires générales, il contribue notamment à la création et
à l’organisation des CRS. Il est nommé préfet de Seine-et-Marne en 1947, poste qu’il occupe
jusqu’en 1950. De 1950 à 1954, il est à la préfecture de Metz, également IGAME pour la VIe

région militaire. Il est alors appelé à la préfecture de police par François Mitterrand. Après les
années Baylot, il pacifie les relations notamment avec les syndicats policiers – en particulier
le SGP – et fixe de nouvelles priorités, moins directement politiques, aux personnels. Il est
ainsi resté dans l’histoire comme « le préfet du silence » pour avoir imposé l’interdiction de
klaxonner mais a aussi été à l’origine des premières opérations massives d’“expulsions”
d’Algériens (bouclage du quartier de la Goutte d’Or en août 1955).
Il est ensuite le dernier résident général puis le premier ambassadeur au Maroc, de novembre
1955 à octobre 1956, date à laquelle il est contraint de démissionner car le gouvernement
Mollet trouvait sa politique trop libérale.
Marié à la journaliste Carmen Tessier – célèbre pour ses « potins de la commère » dans
France-Soir –, en relation avec de nombreux artistes et intellectuels dont il égrène les noms
dans ses mémoires, André-Louis Dubois occupe ensuite des postes dirigeants dans des
organes de presse. Administrateur général de Paris-Match et de Marie-Claire dès 1956, vice-
président de la société anonyme du Figaro à partir de 1971, il préside la Fédération nationale
de la presse française entre 1971 et 1976

Roger Genebrier (novembre 1955-décembre 1957)
1901-1988

Fils de Pierre Genebrier, diplômé de l’École coloniale, préfet puis éphémère député radical
d’Ambert (1931), Roger Genebrier, licencié en droit, a commencé sa carrière au début des
années 1920 dans les cabinets préfectoraux de son père.
Dès 1924, puis tout au long des années 1920 et 1930, il est membre des différents cabinets
d’Edouard Daladier, en particulier au ministère des Colonies et à la présidence du Conseil. En
1938, chef de cabinet de Daladier, il est alors le plus jeune préfet de sa génération. Deux ans
plus tard, révoqué par Vichy, il est un des plus jeunes retraités de France. Résistant, il diffusa
les comptes rendus du procès de Riom.
En 1944, il réintègre le ministère de l’Intérieur où il est notamment chargé de la
réorganisation de la Sûreté nationale et de l’administration préfectorale, corps qu’il ne quittera
plus jusqu’à sa retraite définitive en 1957. En 1945, il est co-créateur et secrétaire général de
l’association du corps préfectoral qui participe au processus d’épuration de l’administration
préfectorale. Par la suite, il a été de nombreuses années président d’honneur de cette
association.
Entre 1950 et 1955, il est préfet de Seine-et-Oise avant d’être nommé à la préfecture de
police. À ce poste, il met l’accent sur la politique de circulation (création de la « zone bleue »
et du disque de stationnement) et sur la réduction de la délinquance. Attribuant le tiers de
cette dernière aux « Nord-Africains », il ne prend pas pleinement compte de la dimension
politique des règlement de compte entre ces « éléments troubles ». Au contraire de la plupart
de ses prédécesseurs et successeurs, il fait preuve d’une grande modération dans les consignes
de maintien de l’ordre lors des manifestations messalistes, notamment en mars 1956.
À compter de la fin 1957, il n’occupe plus de poste administratif et se consacre pendant trente
ans à des fonctions multiples d’administrateur de sociétés. Entre 1957 et 1962, il est
notamment président de la société de l’Ouenza (mines d’Algérie).
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André Lahilonne (décembre 1957-mars 1958)
1902-1987

Licencié en droit, Georges Lahilonne a effectué toute sa carrière dans la préfectorale. En
1943, il est préfet des Côtes du Nord lorsque qu’il est arrêté par les Allemands et déporté à
Buchenwald.
À son retour, il occupe à nouveau à partir de 1946 des postes de préfet dans les départements
de Dordogne (1946-1947), Loire-Inférieure (1947-1941) et Gironde (1951-1957). Il est
remplacé à ce poste par Jean Mairey (ancien directeur de la Sûreté nationale) lorsqu’il rejoint
la préfecture de police. Ce dernier poste fait office de bâton de maréchal pour un homme
certes expérimenté mais qui n’a occupé aucune des grosses préfectures qui préparent le plus
souvent l’intronisation sur l’île de la Cité. Après des premiers contacts cordiaux avec les
syndicats, il n’a pas le temps d’habiter la fonction et est contraint de démissionner après la
manifestation du 13 mars 1958.
Il prend alors sa retraite de l’administration et devient administrateur de sociétés jusqu’en
1974.

Maurice Papon (mars 1958-janvier 1967)
1910-2007

Licencié en droit et en psychologie, il est recruté comme rédacteur au ministère de l’Intérieur
en 1935. Membre du parti radical-socialiste, il officie ensuite dans les cabinets Chautemps,
Tardieu et Laval. Sous-officier, il est mobilisé en 1930 et envoyé dans l’infanterie coloniale
en Syrie. Fin 1940, il rentre en France où il rejoint le ministère de l’Intérieur. Promu sous-
préfet, il est nommé secrétaire général de la préfecture de Gironde en 1942, responsable du
bureau des questions juives. À la Libération, il est nommé préfet des Landes puis préfet de
Corse (1947). Sa carrière passe ensuite principalement par la préfecture de police et les
colonies d’Afrique du Nord, où il avait déjà effectué un bref passage à la préfecture de
Constantine après les soulèvements de Sétif et Guelma. De 1949 à 1951, il est préfet de
Constantine, avant d’être nommé secrétaire général du préfet de police Baylot (1951-1954).
Après le limogeage de Jean Baylot, il est secrétaire général de la Résidence au Maroc (1954-
1955), conseiller technique de Marcel Champeix, secrétaire d’État chargé des affaires
algériennes (1956) puis IGAME de Constantine (1957-1958). Dans tous ces postes, il est
chargé de superviser le maintien de l’ordre colonial et il doit quitter le Maroc quand il faut
trouver des hommes capables de gérer la marche vers l’indépendance.
Il est nommé à la préfecture de police au lendemain de la manifestation du 13 mars 1958. Les
revendications matérielles des syndicats satisfaites, il donne pour objectif à son personnel
d’être à l’avant-garde de la lutte contre les nationalistes algériens. Il reste en fonction jusqu’à
la fin de l’année 1966 : le général de Gaulle choisit alors Maurice Grimaud pour sortir des
désordres de l’affaire Ben Barka et préparer la fusion de la préfecture de police et de la Sûreté
nationale.
Maurice Papon est alors nommé PDG de Sud-Aviation et est élu député du Cher sous
l’étiquette UDR aux législatives de 1968 (réélu en 1973 et 1978). Il est ministre du budget des
gouvernements Barre (1978-1981). En 1981, débute « l’affaire Papon » : après des révélations
en mai du Canard enchaîné sur son rôle dans la déportation des Juifs, une plainte pour crime
contre l’humanité est déposée en décembre. Il est condamné en 1998 à dix ans de réclusion
criminelle pour complicité de crimes contre l’humanité. Il a purgé trois ans de prison avant
d’être libéré pour raisons de santé.
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Annexe 4
Les directeurs de la Sûreté nationale (1944-1962) : éléments de biographie
professionnelle

Sources principales : Claude Angeli & Paul Gillet, La police dans la politique, Grasset, 1967 :  René Bargeton,
Dictionnaire biographique des préfets, septembre 1870-mai 1982, Paris, éd. des Archives nationales ; site de
l’Ordre de la Libération : http://www.ordredelaliberation.fr/.

André Pelabon (1944-1946)
1910-1984

Polytechnicien, diplômé de l’École nationale des langues orientales, il est avant la Seconde
Guerre mondiale ingénieur en chef du génie maritime notamment en poste à l’arsenal de
Brest. Résistant, gaulliste, il rejoint les Forces Françaises combattantes à Gibraltar en août
1942. Il devient alors directeur de la section Afrique du Bureau central de renseignements et
d’action (BCRA) avant de prendre début 1944 la tête de la branche algéroise des services de
renseignement.
À la Libération, il est nommé par Adrien Tixier à la tête de la Sûreté nationale et occupe ce
poste à peine deux ans, en une période particulièrement difficile : si l’épuration est
directement supervisée par Tixier, André Pelabon n’a alors nulle garantie sur l’avenir d’une
administration dont le diamètre dépend de la pérennité de la loi d’étatisation votée en juillet
1941.
Il quitte son poste après que de Gaulle et Tixier ont démissionné et commence alors une
carrière de préfet et d’IGAME qui le mène d’abord en Loire-Inférieure, en Algérie (secrétaire
général du gouvernement général entre 1947 et 1950) puis dans les Bouches-du-Rhône (1953-
1954).
Il est directeur du cabinet de Pierre Mendès France, président du Conseil (1954-1955) puis
ministre d’État sans portefeuille dans le gouvernement Mollet. Il est radié des cadres sur sa
demande après que Pierre Mendès France a quitté le gouvernement.
Il préside par la suite des sociétés industrielles, en particulier les Ateliers de construction du
Nord de la France et les Usines et Aciéries de Sambre-et-Meuse.

Pierre Boursicot (1946-1949)
1899-1986

Titulaire du brevet élémentaire, il est mobilisé d’avril 1918 à avril 1921. À son retour de
l’armée, il fait carrière aux contributions indirectes, du grade de surnuméraire à celui de
contrôleur. Militant syndical, dès 1932 il est secrétaire général du syndicat national des agents
des contributions indirectes. Entre 1936 et 1939, il est secrétaire général adjoint de la
fédération générale des fonctionnaires CGT.
Ses activités dans la Résistance, en particulier au sein du mouvement Libération-nord, lui
valent d’être nommé préfet dès 1943. En août 1944, il remplace le commissaire de la
République de la région de Limoges fusillé par les Allemands. Dans ce poste difficile, il se
heurte frontalement aux communistes et en particulier à Georges Guingouin. Sa fermeté et ses
nombreuses relations au sein de la SFIO lui valent d’être nommé directeur de la Sûreté
nationale en avril 1946, où il “épure” les CRS de leurs éléments communistes. De 1949 à
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1951, il est IGAME de la 9e région militaire avant d’être nommé directeur  général du
SDECE. Il occupe ce poste jusqu’en 1957.
Par la suite, retraité, il est président du conseil d’administration d’Aéroports de Paris (1960-
1971).

Pierre Bertaux (1949-1951)
1907-1986

Normalien, agrégé et docteur en allemand, Pierre Bertaux commence sa carrière comme
professeur de lycée. Entre 1934 et 1935, il est chef du service des émissions parlées à la radio-
diffusion d’Etat (1934-35) avant d’occuper des fonctions auprès de Jean Zay dont il est
notamment le chef-adjoint de cabinet (1936-1938). Professeur aux universités de Rennes puis
de Toulouse, il entre dans la Résistance dès 1940. Il est chargé des premiers parachutages en
zone sud et est arrêté par les Allemands en décembre 1941. Quelques mois après avoir
retrouvé la liberté, il est nommé commissaire de la République de Toulouse à la place de Jean
Cassou, grièvement blessé en allant occuper son poste. Il reste près de deux ans à Toulouse,
où il compose avec les FTP, mais réussit à imposer l’autorité de l’État. Il est nommé préfet et
IGAME de Lyon en mai 1946 afin de réorganiser les services de police et de réduire
l’influence des mouvements communistes.
C’est fort de ces succès qu’il accède au poste de directeur de la Sûrété nationale en février
1949, dont il s’attelle notamment à réduire les effectifs par une politique de « dégagement des
cadres » qui visa particulièrement les sympathisants communistes et les syndicalistes CGT.
Gravement mis en cause par un de ses subordonnés dans l’affaire des bijoux de la Begum qui
ont transité par son coffre, rue des Saussaies, il est remplacé par un proche des radicaux de la
mouvance du RGR en 1951. Devenu sénateur du Soudan entre 1953 et 1955, il revient à une
carrière universitaire entre 1958 et 1981.

Robert Hirsch (1951-1954)
1912-1986

Ce polytechnicien a fait carrière dans l’armée de l’air jusqu’à ce que la Seconde Guerre
mondiale réoriente sa carrière. Dès l’automne 1944, il est directeur à la Sûreté sous l’autorité
d’André Pelabon puis Pierre Boursicot, dans une équipe qui compte aussi André-Louis
Dubois (futur préfet de police) et Jean Verdier (futur directeur de la Sûreté nationale). En
1947, il est nommé préfet de Charente-Maritime, poste qu’il occupe jusqu’à ce qu’il soit
appelé à la Sûreté nationale. Il doit ce poste, obtenu en avril 1951, à la faveur de nouveaux
équilibres politiques qui font tomber le ministère de l’Intérieur, longtemps dévolu aux
socialistes, dans l’escarcelle du parti radical. Il poursuit cependant la politique de Pierre
Boursicot mais sa trop grande proximité avec Léon Martineau-Déplat et surtout ses
accointances avec André Baranès – un des principaux protagonistes de « l’affaire des
fuites » - conduisent François Mitterrand et Pierre Mendès France à le remplacer en juillet
1954, en même temps que Jean Baylot est évincé de la préfecture de police. Robert Hirsch
continue alors une carrière de préfet et d’IGAME, principalement en Seine-Inférieure et dans
le Nord avant d’être nommé par le général de Gaulle administrateur général du Commissariat
à l’énergie atomique (CEA, 1963-1970). Il est ensuite président du conseil d’administration
de GDF avant de diriger plusieurs sociétés jusqu’au milieu des années 1980.
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Jean Mairey (1954-1957)
1907-1982.

Agrégé d’histoire, professeur de lycée, il est également militant syndical et membre de la
SFIO. Mobilisé en 1939, il est en poste au lycée du Parc à Lyon à la rentrée après avoir été
évincé de son précédent emploi au lycée Carnot de Dijon. À Lyon, il entre dans la Résistance,
notamment au sein du mouvement Combat aux côtés de son collègue Georges Bidault.
Résistant, rédacteur du journal clandestin Combat avec Bidault, il est délégué du NAP et des
MUR. À la Libération, il est commissaire de la République pour la région de Dijon, poste
qu’il occupe jusqu’au début de l’année 1946. Il commence ensuite une carrière de préfet qui
le conduit en Seine-Maritime avant qu’il ne soit appelé au ministère de l’Intérieur par
François Mitterrand. Il y conduit la fusion entre la Sûreté algérienne et la Sûreté nationale,
déplace plusieurs centaines de fonctionnaires de la première, mais ne réussit pas à éradiquer la
torture généralisée qu’il dénonce dans plusieurs rapports remis au ministre de l’Intérieur et au
président du Conseil. Il est démis de ses fonctions à l’été 1957. Ne pouvant plus agir de
l’intérieur, en lien avec son beau-père, Robert Delavignette, il fait parvenir des documents au
comité Maurice Audin. Jusqu’en 1960, il poursuit une carrière de préfet et d’IGAME. Il est
même secrétaire général des ministres de l’Intérieur Gilbert-Jules et Émile Pelletier.
Il quitte l’administration en 1960 pour devenir PDG d’une agence de publicité avant de
retourner à l’enseignement.

Jean Verdier (1957-1962)
1915-1974

Licencié en droit, diplômé de l’École libre de Sciences Politiques, Jean Verdier a fait toute sa
carrière dans les rangs du ministère de l’Intérieur. Il est le premier et le seul directeur de la
Sûreté nationale de la période à ne pas devoir son poste à son action et à ses contacts dans la
Résistance.
Il entre comme rédacteur au ministère de l’Intérieur en 1940 et atteint le grade de sous-chef de
bureau de 1944. Il occupe ensuite une série de postes à la direction de la Sûreté nationale
avant de devenir directeur-adjoint du cabinet de François Mitterrand, ministre des Anciens
combattants (1947). Entre 1950 et 1953, il est directeur du cabinet d’Henri Queuille puis de
Charles Brune, ministre de l’Intérieur. Il occupe à nouveau ce poste au service de Gilbert-
Jules (1956). Pendant toutes ces années, il est également directeur de la réglementation à la
Sûreté nationale. Il en prend la tête en juillet 1957 et est confirmé dans ses fonctions par le
général de Gaulle. Il occupe ce poste jusqu’au début de l’année 1962 (remplacé par Maurice
Grimaud) et est en charge de la lutte contre le FLN puis l’OAS : dans leurs hommages aux
polices de métropole, Michel Debré et le général de Gaulle associent son action à celle de
Maurice Papon.
Jusqu’à son décès survenu alors qu’il était en fonction, il poursuit une carrière de préfet qui le
conduit d’abord en Seine-et-Marne, puis dans le Bas-Rhin et enfin à Paris (1971-1974).
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Annexe 5
Les directeurs des services actifs de la préfecture de police (1944-1962) :
éléments de biographie professionnelle11

Sources : 1°) Bottin administratif et documentaire. Annuaire général de l'administration française, Paris, Didot-
Bottin, 1946-1964 ; 2°) Who’s who in France : recueil de notices biographiques, Paris, Jacques Laffite, 1953-
1963 ; 3°) Dossiers d’épuration (APP) ; 4°) Dossiers administratifs (APP) ; 5°) Dossiers de presse (APP
EA 127).

Direction de la police municipale :

Georges Maurice (1945-1955)12

Né le 5 mai 1896, en Indre-et-Loire.

Georges Maurice a un profil qui détonne parmi les directeurs de la préfecture de police : ses
études ne l’avaient en effet pas conduit jusqu’à la licence de droit mais s’étaient précocement
interrompues après le brevet élémentaire. Dessinateur, il avait été réformé du service militaire
mais s’était engagé huit mois pendant la Première Guerre mondiale. À son retour des
combats, il obtint un poste de secrétaire de police à Tours. Dès 1919, il occupa les fonctions
de secrétaire de commissariat à la PP. En 1927, il réussit le concours de commissaire et devint
commissaire principal en 1936. Pendant toute l’Occupation, il fut commissaire du quartier
Saint-Georges où il ne connut aucune promotion et fut inquiété par l’IGS, notamment pour
des « complaisances en faveur de personnes ayant à accomplir des formalités
administratives », en particulier des Juifs et des réfractaires au STO.
Son attitude sous l’Occupation et sa participation aux combats de la Libération lui valurent
d’être délégué dans les fonctions de directeur de la police municipale en août 1944 et d’être
officiellement nommé DGPM un an plus tard. Il occupa ce poste pendant dix ans et, malade,
prit sa retraite en 1955.

André Roches (1956-1958)13

Né en 1902 à Clichy-la-Garenne.

Fils d’un gardien de la paix puis brigadier, Jules Roches, l’un des fondateurs du syndicalisme
à la PP – dès 1912, il codirigeait avec Paul Rigail l’Association générale des personnels.
Révoqué en 1923, il fut réintégré mais prit sa retraite afin de se consacrer exclusivement au
syndicalisme. Il fut entre-deux-guerres l’un des principaux dirigeants du SGP où il conserva
un magistère moral et dont il resta une des plumes “de gauche” jusqu’au milieu des années
1950 (décédé en 1961).
Bachelier, André Roches entra à la PP comme secrétaire de commissariat en 1922, après avoir
occupé des fonctions de clerc d’avoué et alors qu’il n’avait pas fini ses études de droit – il

                                                  
11 Sur les 13 dossiers administratifs que nous avons demandé à consulter, seuls six étaient disponibles aux APP.
Ainsi, les dossiers des trois directeurs successifs du SCAA (Maurice Legay, Jean Poupaert puis Roger Chaix)
sont manquants.
12 Sources : 1°), 2°), 4°) APP 2450 B.
13 Sources : 1°), 2°), 4°) APP 5553 B, 5°), Police parisienne, 15 septembre 1961.
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obtint sa licence en 1928. Commissaire en 1933, il connut une ascension rapide puisque dès
1937 il était chef de la Brigade criminelle. Écarté de cette fonction par les Allemands – il fut
un des rares commissaires rétrogradés sous l’Occupation –, il occupa dès lors les fonctions de
commissaire de quartier, principalement au commissariat Saint-Lambert. En juillet 1944, il fut
révoqué pour abandon de poste : un mois plus tôt, il était entré dans la clandestinité pour
échapper à l’arrestation des Allemands.
À la Libération, il fut nommé directeur de la police économique puis dirigea l’IGS (1948-
1952), avant de retrouver la police judiciaire dont il fut le n° 1 entre 1952 et 1955. Il remplaça
alors André Gaubiac au poste de DGPM. Alors qu’il avait connu une carrière des plus
brillantes et variées, il fut écarté sans ménagement par Maurice Papon qui le sanctionna pour
son manque d’autorité et l’affront qu’il avait subi – frappé par un de ses hommes – le 13 mars
1958. Mis à la retraite, il occupa par la suite des fonctions d’inspecteur général des ventes à
Paris-Match.

André Gaubiac (1958-1960)14

Né en 1899, dans l’Ain.

Ce fils d’un receveur des postes s’engagea en 1917 après avoir obtenu son baccalauréat à
Lyon. Près de trois ans plus tard, malade, il était libéré après les campagnes d’Allemagne et
de Syrie. Dès 1921, il obtenait une licence de droit et entrait dans la foulée à la PP comme
secrétaire de commissariat (1922). Devenu commissaire neuf ans plus tard, sa carrière
s’effectua principalement dans la police municipale où il gravit les échelons : commissaire
principal en 1937, divisionnaire en 1943. Sous l’Occupation, il fut en charge du prestigieux
16e arrondissement, puis du 6e district. À la Libération, cette “belle carrière” fut sanctionnée et
il fut accusé d’avoir mis en place une brigade spéciale anti-communiste dans son
arrondissement. Révoqué avec pension en mars 1945, il commença une carrière de
commercial. Ces années-là, ce fut principalement sa femme qui se chargea de sa défense, lui-
même ayant été moralement trop affecté – il fut brièvement hospitalisé pour dépression – par
le « déshonneur » qui l’avait frappé. Bien qu’il ait témoigné en faveur d’Émile Hennequin au
cours de son procès (juin 1947), il fut réintégré en mai 1949 à la suite d’une décision de la
commission de révision des sanctions. Dès 1951, il était directeur-ajoint de la police
municipale. Il ne quitta plus l’État-major de la police municipale et, nommé directeur, fut n° 2
de cette direction entre 1955 et 1958. À la faveur du 13 mars 1958 et de la mise en retraite
d’André Roches, il devint directeur général de la police municipale, poste qu’il occupa
jusqu’à son départ en retraite en 1960. Il fut par la suite notamment en charge de la
réorganisation de la police de Montréal.

Maurice Legay (1960-1962)15

Né en 1902, à Paris.

Il est entré à la PP à l’âge de trente ans, sans avoir fait de carrière militaire (18 mois de
conscription à Fontainebleau) et sans que ses études et métiers précédents nous soient connus.
Secrétaire de commissariat (1932), il passa rapidement commissaire (1937) puis commissaire
principal (1941). Sous l’Occupation, il dirigea la prestigieuse Brigade mondaine (1941-1944),

                                                  
14 Sources : 1°), 2°), 3°), 4°) APP 8491 B, 5°).
15 Sources : 1°), 3°).
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poste qui l’exposait à d’inévitables contacts avec les Allemands et les membres du « milieu »
versés dans la collaboration.
En février 1944, il rejoignit la police municipale où il était en poste quand il fut arrêté par les
Allemands en juin 1944. Membre du réseau Béarn, il fut déporté en Allemagne.
Libéré de Dachau au printemps 1945, il reprit rapidement ses fonctions. Mis en cause par des
subordonnés pour son activité à la tête de la Brigade mondaine, son dossier fut classé sans
suite par la Commission d’épuration (novembre 1945). Commissaire du quartier Montceau, il
rejoignit ensuite l’État-major de la police municipale, dont il devint sous-directeur en 1956.
Sa carrière connut une nette accélération à la faveur des vastes réorganisations impulsées par
Maurice Papon, dont il fut incontestablement l’un des hommes de confiance dans sa lutte
contre le FLN. Le préfet Papon le plaça à la tête du SCAA (1958-1960) avant de le nommer
directeur général de la police municipale, poste que Maurice Legay occupa jusqu’à son départ
en retraite en 1964.

Direction des renseignements généraux :

Joseph Pons (1945-1948)16

Nommé à la Libération, il fut rendu responsable par Jules Moch des “désordres” des services
de renseignement qu’il tenait à voir réorganisés afin de mieux être informé des activités du
PCF, alors très influent aux RGPP. Il fut démis de ses fonctions au début de l’année 1948 en
raison d’écoutes téléphoniques illégales dont ni le préfet, ni le ministre n’étaient prévenus.
Pendant un an, les RGPP furent dans la tourmente avec de multiples changements
d’affectation des titulaires. Raoul Nicolle, bientôt remplacé par Marc Lanteaume, fut son
éphémère successeur.

Marc Lanteaume (1949-1958)17

Né en 1903, à Marseille.

Ce fils de notaire fit des études de droit à Aix (1920-1923) mais partit au service militaire
sans avoir obtenu sa licence. Il participa à la campagne de Tunisie avant d’être embauché
comme contrôleur stagiaire à la Statistique générale de la France (1925-1926). Il réussit alors
le concours de secrétaire de commissariat, poste qu’il occupa dix ans, avant d’être reçu au
concours de commissaire (1936). Il travailla alors principalement à la direction des RG, où il
fut promu commissaire principal en 1941 : il dirigea notamment la 3e section, en pointe dans
les persécutions antisémites mais aussi investie par d’authentiques résistants.
Marc Lanteaume était au nombre de ceux-ci et son activité pendant la guerre lui valut d’être
d’être condamné à mort par les Allemands. Arrêté en septembre 1942, sans doute dénoncé par
un subalterne, il avait notamment relâché, après avoir détruit les documents qui étaient en leur
possession, des membres des services de renseignement belges que des inspecteurs de son
service avaient arrêtés au cours d’une rafle à la gare de Lyon.
Déporté en Allemagne entre décembre 1942 et mai 1945, il en revint extrêmement affaibli
(placé neuf mois convalescence). De 1946 à 1948, il fut commissaire de quartier avant de
rejoindre les RG (directeur adjoint, mars 48) à la faveur des “réorganisations” souhaitées par
le préfet Léonard. Officiellement chargé des fonctions de directeur à partir du 1er janvier 1949,

                                                  
16 Sources : 1°), agendas Léonard, 17 février 1948, 18 janvier 1949.
17 Sources : 1°), 4°) APP 13741.
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il est à la tête des renseignements généraux jusqu’à l’arrivée du préfet Papon. Celui-ci l’écarta
(placé en « surnombre autorisé » entre 1958 et 1960) afin de permettre la mise en œuvre de
nouvelles techniques de renseignement. Entre 1960 et 1963, il fut à la tête d’une nouvelle
direction (la police économique), de moindre importance, avant de prendre sa retraite .

Lucien Loupias (1958-1962)18

Né en 1911.

Entré à la PP en janvier 1938 comme employé temporaire au secrétariat  de la direction du
personnel, il réussit dès le mois d’avril le concours de secrétaire de commissariat. Tout au
long des quatre années d’Occupation, il fit carrière dans la police judiciaire où il obtint son
grade de commissaire. Il fut notamment secrétaire de la brigade spéciale criminelle de la PJ et
impliqué dans l’arrestation de « la bande Brustlein ». À la Libération, il fut inquiété par la
Commission d’épuration mais le préfet Luizet ne ratifia pas la légère sanction qui avait été
proposée (six mois de retard d’avancement pour avoir “participé” lorsqu’il était secrétaire de
la brigade criminelle ou de la PJ à l’arrestation de résistants fusillés).
Il continua dès lors sa carrière à la direction des renseignements généraux, qu’il ne quitta plus
jusqu’à sa retraite. Dès 1948, à la faveur de la reprise en main des RG initiée par le préfet
Léonard, il apparaissait dans les organigrammes de la direction dont il gravit rapidement les
échelons. Dix ans plus tard, Maurice Papon, pour sanctionner les désordres du 13 mars 1958
démettait son prédécesseur19 et le nommait directeur, poste qu’il occupait toujours en mai
1968.   

Direction de la police judiciaire :

René Desvaux (1945-1952)20

Né en 1897, dans la Manche.

Licencié en droit, diplômé de l’Institut de criminologie de Paris, cet ancien combattant de la
Première Guerre mondiale a été brièvement sous-chef de bureau au ministère des Affaires
étrangères (1920-1922) à son retour du service militaire (1916-1919). Sa carrière est
particulièrement lente, puisqu’il resta douze ans secrétaire de commissariat (1922-1934) avant
de réussir le concours de commissaire de la ville de Paris, échelon auquel il stagna jusqu’à la
Libération. Une suspension de 12 mois (« très grave punition », particulièrement rare,
ramenée à six mois par le préfet de police) prononcée en 1926 pour être intervenu « en faveur
d’une femme dont il [était] l’ami, contre son mari » explique qu’il ait progressé moins vite
que les autres recrues de sa promotion.
Il fut arrêté par les Allemands, le 16 juin 1940, et détenu un mois en Allemagne (« le motif
m’est encore ignoré » écrivait-il le 1er février 1945). Commissaire du quartier Plaisance
pendant toute la durée de la Seconde Guerre mondiale, il ne bénéficiait pas de la confiance
des autorités occupantes mais ne participa pas directement à la résistance (« son attitude toute
de bienveillance pour tout ce qui touchait à la Résistance à l’ennemi, bien qu’il ne nous l’ait
jamais manifestée par des faits précis, nous la sentions acquise » écrivait en mai 1950 le

                                                  
18 Sources : 1°), 3°).
19 Il s’agit de Jean Perez y Jorba qui n’avait occupé ces fonctions que pendant quelques semaines.
20 Sources : 1°), 4°) APP 2598 B.
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commandant des FFI du 14e arrondissement). C’est en vertu de cette absence de zèle et des
yeux qu’il ferma sur l’activité de certains de ses subalternes « qu’il a été pressenti pour un
poste important dans les services de la direction de la préfecture de police, dans les jours qui
ont précédé le début de l’insurrection » (lieutenant-colonel Brechat, chef FFI du 14e

arrondissement, mai 1950). Délégué directeur de la PJ en août 1944, il fut par la suite
maintenu dans ce poste qu’il occupa jusqu’en 1952. De 1952 à 1955, date à laquelle il prit sa
retraite, il fut directeur de l’IGS.

André Roches (1952-1955)
Voir supra.

René Vanègue (1955-1957)21

Né en 1896, dans la Somme.

Fils d’un inspecteur-adjoint de la direction de la police judiciaire. Titulaire du brevet
élémentaire, il poursuivit ensuite un cycle d’études commerciales et travailla dès l’âge de
16 ans comme employé de banque. Il partit au front en octobre 1915 après une formation
d’élève-aspirant à Saint-Cyr. Seize mois plus tard, il fut réformé suite à un intoxication par les
gaz de combat. Il retrouva son poste d’employé de banque avant d’être reçu au concours
d’inspecteur de la PP (1918). Un an plus tard il devenait secrétaire de commissariat.
Commissaire en 1925, il fut nommé à Courbevoie, poste qu’il occupa jusqu’à ce qu’il
obtienne le grade de commissaire principal en 1934. Nommé chef adjoint du service de
sécurité du président de la République (Albert Lebrun), il suivit ce dernier lors du repli du
gouvernement en juin 1940. Il fut dès lors affecté au service du maréchal Pétain, chef de
l’Etat français. En 1941, il passa au grade de divisionnaire puis fut rappelé à Paris pour
devenir l’un des directeurs adjoints de la police municipale.
Ses états de service et son ascension rapide lui valurent d’être suspendu en août 1944, mais
son dossier fut classé par la Commission d’épuration. Sa carrière fut cependant durablement
entravée puisque ce n’est qu’en 1955 qu’il retrouva de prestigieuses fonctions, celles de
directeur de la police judiciaire. Après 30 ans de carrière à la PP, cette promotion tardive ne
fut pas synonyme de véritables responsabilités puisque ses deux adjoints (Georges Ballyot,
directeur adjoint depuis 1950 et surtout Max Fernet, qui devint officiellement n° 1 en 1958)
assumèrent l’essentiel de la charge.

Max Fernet (1958-1962)22

Né le 12 décembre 1910, à Paris.
Ce fils d’imprimeur fit ses études secondaires à l’École alsacienne puis obtint une licence de
droit. Lauréat du concours de secrétaire de commissariat en 1934, sa carrière fut
particulièrement brillante et rapide. Dès 1940, il était commissaire et investissait les directions
centrales de la PP. Très brièvement inquiété à la Libération pour sa “neutralité” lors de
l’insurrection d’août 1944 (il était alors en poste à l’IGS), il fut, dans la foulée de sa
comparution devant la Commission d’épuration, nommé chef d’un cabinet de délégation
judiciaire. Bien qu’il n’ait allégué aucun soutien à la Résistance, les postes à pourvoir étaient
suffisamment nombreux pour que débute sa fulgurante ascension à la direction de la PJ. En

                                                  
21 Sources : 1°), 3°), 4°).
22 Sources : 1°), 2°).
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1948, il fut placé à la tête de la Brigade mondaine, poste dans lequel il acquit le grade de
commissaire divisionnaire. Chef de la prestigieuse Brigade criminelle entre 1952 et 1955, il
devint directeur adjoint de la PJ en 1955, qu’il dirigea de fait dès 1956, même s’il ne devint
directeur officiellement qu’en 1958. Son mandat est resté dans les annales de la PP, puisqu’il
ne quitta ce poste qu’à son départ en retraite en 1971.
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Annexe 6
Plan des districts de police et des secteurs SAT-FMA de la Seine (1959)

Source : Inventaire de la série HA. Archives algériennes du cabinet du préfet de la période 1954-1962, APP.
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Annexe 7
Carte du département de Seine-et-Oise (source : AD 78)

Voir page suivante
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Annexe 8
Plan d’Argenteuil, 1955 (Source : AM Argenteuil)

Voir page suivante
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Annexe 9
Policiers interviewés : éléments de biographie professionnelle ; contexte des
entretiens.

René Bellanger (né en 1923) : 5 mai 2004, Argenteuil

Entré comme gardien de la paix à la préfecture de police en 1944 pour échapper au STO,
René Bellanger a commencé sa carrière aux abattoirs de la Villette et l’a continuée,
principalement, aux compagnies de circulation. Par choix militant et engagement syndical il
n’a jamais cherché à gravir les échelons. Il est devenu permanent syndical à temps plein à
partir de 1961. Syndiqué à la CFTC dès la création de ce syndicat, il est fondateur de la
CFDT-police parisienne (1964). « Chrétien de gauche », engagé dans l’action catholique
ouvrière, il côtoie et soutient, dans les années 50 et 60, des Algériens émigrés en région
parisienne.
Ce témoignage est particulièrement éclairant sur le syndicalisme policier et les évolutions du
syndicalisme chrétien.
C’est un autre témoin (Jean-Louis Breton) qui nous a suggéré de prendre contact avec René
Bellanger avec qui il avait milité au sein de la CFDT-police. Informé de cette
recommandation, R. Bellanger a immédiatement accepté de témoigner et, dès le premier
contact téléphonique, un rendez-vous fut convenu.
Très cordial, il n’a pas fait mystère de sa difficulté à resituer exactement dans une
chronologie certains épisodes de sa carrière et a fait part de sa volonté de témoigner de son
engagement et de ses fonctions syndicales tout autant que de son métier. Il continue d’ailleurs
de participer à la vie syndicale de la CFDT.
L’entretien fut effectué à son domicile en présence de sa femme qui y a participé très
activement et spontanément, témoignant ainsi du fait que les engagements syndicaux de son
mari n’ont été rendu possible que parce qu’elle les partageait et assumait non seulement les
tâches domestiques mais aussi une partie du secrétariat des activités syndicales de son mari.
Elle a elle-même milité avec son mari dans des groupes proches de l’action ouvrière.
René Bellanger avait déjà été interrogé par Jean-Luc Einaudi et Jean-Paul Brunet.

Jean-Louis Breton (né en 1945) : 7 et 20 avril 2004, Paris

Jean-Louis Breton a eu une carrière particulièrement riche et atypique. Entré en 1963 comme
adjoint administratif à la préfecture de police, il l’a quittée 40 ans plus tard avec le grade de
commissaire principal. Entre temps, ses engagements syndicaux à la CFDT l’avaient conduit
à être révoqué sous l'ère Marcellin (1974). Réintégré en 1982, il bénéficiera alors d'une
carrière rapide en raison notamment d’une nomination au choix au grade de commissaire
(1991).
Sur le plan des fonctions occupées, sa carrière fut variée : de la brigade des mineurs (1970-
1974), aux RG des Hauts de Seine, en passant par les commissariats de quartier (à différents
grades, d’adjoint administratif contractuel à commissaire principal), J.L. Breton a occupé de
multiples positions. Le travail de PJ, le maintien de l'ordre, le renseignement, les fonctions
administratives, la régulation de la circulation sont parmi les métiers de police évoqués dans
cet entretien.
Jean-Louis Breton est entré en contact avec nous suite à l'annonce parue dans la Tribune du
commissaire. Quelques brefs échanges électroniques et téléphoniques ont suivi. L'entretien
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(6 h 30 d’enregistrement) a été réalisé en deux fois au domicile de l'interviewer. Très disert,
souhaitant témoigner de sa carrière, J.L. Breton est précis dans ses propos et a construit son
témoignage de manière chronologique, en laissant une place importante à l'épisode de ses
engagements syndicaux. Il souhaitait tout autant témoigner de sa philosophie de la police que
de ses pratiques professionnelles.
Il est venu aux entretiens avec des documents (coupures de presse, reconstitution de
carrière...) dont certains ont été photocopiés.

André Hulot (1923-2005) : 30 octobre et 25 novembre 2003, Lagny-sur-Marne (77)

Après avoir refusé un recrutement comme inspecteur auxiliaire aux brigades spéciales, André
Hulot est entré à la préfecture de police comme gardien de la paix en 1943. Il souhaitait alors
échapper au STO mais il n’a dès lors plus changé de métier. Il a principalement exercé ses
fonctions dans le 8e arrondissement et à Neuilly. Devenu brigadier (1955), puis brigadier-chef
(1957), André Hulot est parti en retraite en 1978 avec le grade d’officier de paix principal.
Après quelques activités de résistance, il s’est plongé dès la Libération dans l’activité
syndicale. Tout au long de sa carrière il a été membre du SGP et a siégé dans nombre
d’instances paritaires (conseils de discipline, commissions administratives paritaires...). Il a
été permanent syndical de 1962 à 1978 et a atteint au début des années 1970 le sommet de la
hiérarchie du SGP, secrétaire général adjoint aux côtés de Gérard Monate.
Entretien de plus de 6 heures, réalisé en deux prises au domicile de l’interviewé, suite à des
contacts téléphoniques. André Hulot s’était fait connaître auprès du CESDIP après l’appel à
témoignage diffusé dans la presse mutualiste. Le premier entretien a été réalisé en la
présence active de Madame Hulot, qui a aussi assisté à la fin du second.
Ayant pris connaissance du programme de recueil de récits de vie par son syndicat (André
Hulot était actif à la section retraités du SGP), le témoin était surtout désireux de partager
ses expériences et engagements militants. Très cordial, il avait gardé une bonne mémoire des
noms mais restait très évasif quant aux dates.
André Hulot avait déjà été interviewé par Jean-Luc Einaudi.

André Mahé (1938-2003) : 4 décembre 2002, Paris

Entré à la préfecture de police à 25 ans après avoir effectué divers métiers et été appelé en
Algérie, André Mahé a fait carrière dans la police municipale comme gardien de la paix,
brigadier, puis brigadier-chef. Il a principalement exercé dans les 12e et 13e arrondissement,
avant de participer aux premières expériences d’îlotage à la fin des années 70 (dans le bas du
5e arrondissement). Plus de dix ans auparavant, il avait été à l’origine d’une autre innovation,
la création du SAMU, projet auquel il avait participé en raison de sa longue expérience à
« police-secours ».
Sous l’impulsion de Pierre Joxe, la fin de sa carrière (1989-1994) est consacrée à des missions
de formation et d’évaluation des nouvelles polices d’Europe de l’est, notamment en Pologne
et dans les pays baltes.
Cette réorientation de sa carrière est liée aux activités spirituelles et militantes qui sont le
véritable fil conducteur de ces années : ordonné diacre en 1976, il a été un membre dirigeant
de « police et humanisme » et a consacré une part importante de son temps libre au soutien
aux catholiques d’Europe de l’est.
Entretien d'environ 4 heures, réalisé au domicile de l’interviewé en sa seule présence, après
un premier contact téléphonique. Quelques semaines auparavant, André Mahé, très malade
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depuis quelques années, avait contacté Jean-Marc Berlière pour lui faire part de sa volonté
de témoigner de ses années de travail.
Très cordial et désireux de parler, André Mahé souhaitait manifestement faire part d'une
certaine éthique du travail policier et de la possibilité de vivre ce métier en adéquation avec
ses convictions religieuses et ses fonctions de diacre.
Tout à sa volonté de balayer l'ensemble de sa carrière, le témoin a fait de nombreuses
digressions mais ne s'est dérobé à aucune question. À certains moments, il n’échappe pas à
l'autohagiographie et souhaite marquer nettement que ses convictions humanistes n'étaient
pas partagées par l'ensemble de ses collègues.

Pierre Petit (né en 1924) : 25 février 2003, Bourg-la-Reine (92)

Licencié en droit, lauréat du concours de commissaire adjoint de la ville de Paris en 1948,
Pierre Petit a effectué toute sa carrière à la préfecture de police. Dans la première partie de sa
carrière, hormis une longue parenthèse comme secrétaire du directeur de la PJ (où, en 1951-
1952, il dirige une des premières études sur le « problème nord-africain »), puis comme
responsable du bureau d’étude de l’IGS (1952-1958), il est commissaire de voie publique en
différents lieux de Paris et du département de la Seine : principalement dans le 5e

arrondissement et à Montrouge. Responsable du secteur du commissariat de la Sorbonne, il
est en pointe dans le commandement du maintien de l’ordre au cours des manifestations de
mai 68.
À partir du milieu des années 70, la fin de sa carrière est consacrée aux questions de
formation et il dirige notamment, de 1983 à 1985, le centre national de formation de
Gif/Yvette.
Pierre Petit est membre de « police et humanisme », et revient longuement sur cet engagement
de policier chrétien.
Entretien  d'1 h 45, réalisé au domicile de l'interviewé en sa seule présence. L'entretien avait
été précédé d'un court contact téléphonique. Les coordonnées de P. Petit nous avaient été
données par André Mahé, alors président de Police et humanisme.
L'interviewé était manifestement désireux de revenir sur sa carrière professionnelle qui a
semblé le satisfaire à tous points de vue et souhaitait faire partager sa conception de ce que
sont des qualités de commandement.
Ses souvenirs étaient souvent flous et il lui était difficile de se rappeler précisément du cadre
chronologique de certains événements évoqués. Au-delà de ces imprécisions, le témoin a
marqué, lors de l'entretien et en « off », la volonté de laisser dans l'ombre certains noms et
faits.
La retranscription de cet entretien a été relue par P. Petit.

Roger Le Taillanter (1925-2005) : 13 juillet 2004, Nieul-sur-Mer (17)

Bachelier, entré à la préfecture de police en 1948 comme gardien de la paix après avoir dû
abandonner, pour raisons de santé, une carrière d’employé de bureau, Roger le Taillanter en a
très vite gravi tous les échelons. Dès 1958, il est nommé commissaire de la ville de Paris.
Dès qu’il est devenu inspecteur (1951), mis à part un bref passage à l’IGS et au commissariat
de Charenton (1961-1963), il a fait toute sa carrière au sein de la PJ. Des brigades territoriales
(chef de la 6e BT, 1964-1966) à la direction de la Mondaine (1970-1974), en passant par la
direction de la brigade de voie publique (1966-1970), il en a occupé les principales fonctions
de direction jusqu’à être pressenti pour diriger la brigade criminelle. Il choisit alors de
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retourner en Bretagne (directeur du SRPJ de Rennes, 1974-1981), notamment pour être plus
libre de se consacrer à sa passion de l’écriture.
Roger le Taillanter a très activement participé à la lutte contre le FLN puisqu’il dirigeait une
section de la brigade des agressions et violences (BAV) entre 1958 et 1961.
Entretien de 4 heures, réalisé au domicile de l’interviewé après qu’il a été sollicité par
téléphone. Ce contact a été établi suite aux suggestions d’autres interviewés et après la
lecture de ses mémoires.
L’entretien a porté sur l’ensemble de la carrière de Roger Le Taillanter, mais à chaque fois
que nous sommes revenus sur la période de la guerre d’Algérie, l’interviewé a exprimé des
réticences (silences, réponses courtes, gestes d’agacement, micro arraché…) pour aller au-
delà de ce qu’il a déjà écrit dans ses mémoires. Il revient d’ailleurs à plusieurs reprises sur
celles-ci malgré les consignes données en préambule de l’entretien.
Par ses activités policières (les directeurs de la Mondaine étaient des habitués des médias) et
éditoriales (écriture de romans policiers dont certains ont connu un grand succès public),
l’interviewé était habitué des entretiens de tout format et avait souvent eu l’occasion de
revenir sur son passé.   

Joseph Simon (né en 1928) : 20 juillet 2004, Gosné (35)

Faute de postes ouverts en nombre suffisant en métropole, Joseph Simon a passé et réussi le
concours de gardien de la paix de la police d’État d’Algérie en 1950. Il est successivement en
poste à Bougie, Philippeville et dans l’arrondissement d’Em Silah. Pendant cette période, il
réussit le concours de secrétaire de police et devient officier de police judiciaire. Il obtient le
concours d’inspecteur de la ville de Paris en 1958 et il restera en fonction à la préfecture de
police jusqu’à sa retraite en 1986. Commissaire divisionnaire, il était alors conseiller
technique du directeur de la police judiciaire (1981-1986).
Il était en poste à la BAV de 1959 à 1961, période pendant laquelle il continua ses études de
droit et de criminologie. Commissaire-adjoint en 1962, il réussit le concours de « patron » en
1967. Commissaire de voie publique, il exerce principalement aux commissariats de
Montsouris, Saint-Georges (Pigalle) et dans le 13e arrondissement.
Membre du syndicat des commissaires adjoint, il fut rapidement appelé, après la fusion entre
la préfecture de police et la Sûreté nationale, à prendre des responsabilités au sein du
SCHFPN (syndicat des commissaires et hauts fonctionnaires de la police nationale). Il en était
le secrétaire général adjoint en 1981, ce qui l’amèna à se heurter à plusieurs reprises  à Gaston
Defferre.
Entretien de 4 heures réalisé au domicile de l’interviewé après plusieurs contacts
téléphonique. J. Simon s’était fait connaître suite à l’annonce parue dans la Tribune des
commissaires.
Il était très désireux de témoigner et a longuement préparé cet entretien, rédigeant
notamment une biographie manuscrite de 24 pages qu’il nous a remise. Joseph Simon a
souvent souhaité lire ce récit bien que nous ayons précisé que nous préférions recueillir une
parole plus spontanée.
L’interviewé semblait surtout désireux de témoigner de son ascension professionnelle et des
efforts consentis pour suivre les formations l’ayant conduit des fonctions de gardien de la
paix à celles de commissaire divisionnaire.
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Yvon Thomas (né en 1926) : 30 juin 2005, Cherbourg (50)

Bachelier, Yvon Thomas est entré gardien de la paix à la préfecture de police en 1950.  Il est
rapidement devenu inspecteur (1951), puis commissaire-adjoint en 1954 et enfin commissaire
en 1963. Il a principalement travaillé aux renseignements généraux (6e section) et à la
8e BT (1958-1960). En tant que commissaire adjoint, il a « fait sa banlieue » à Nogent-sur-
Marne (1955-1957). Très éprouvé par le travail de lutte contre les nationalistes algériens – la
8e BT était alors partie intégrante du SCAA –, il a souhaité en 1960 prendre du recul. Il est
alors détaché au Commissariat à l’énergie atomique. Il a définitivement quitté la PP en 1963
pour devenir chargé de sécurité au CEA, poste qu’il a occupé jusqu’à sa retraite en 1986.
Yvon Thomas avait fait connaître aux responsables du musée de la préfecture de police sa
volonté de témoigner. Nous en fûmes averti et, dès le premier contact téléphonique, Yvon
Thomas s’est dit prêt à participer au programme de recueil de récits de vie. Rendez-vous a
été pris à Cherbourg où nous avons passé une demi-journée ensemble. L’entretien s’est
déroulé dans une salle du Cercle de la Marine de cette ville, où l’interviewé a ses habitudes et
où nous avons déjeuné. 2 h 30 d’entretien ont été enregistrées mais des discussions les ont
précédées et suivies.
Yvon Thomas ayant précédemment témoigné de son activité au CEA (entretien conservé aux
archives départementales de la Manche), nous nous sommes concentré sur la première partie
de sa carrière.
La demi-journée s’est passée dans une ambiance très détendue, bien que la plongée dans
l’ambiance d’un cercle militaire n’ait pas été sans surprise pour l’interviewer.

Monsieur Jean* (né en 1933) : 4 janvier 2007, Paris.

Après avoir raté son brevet des collèges, M. Jean souhaitait s’engager dans l’armée afin « de
voir du pays ». Devant faire face au veto de ses parents, il devint alors manutentionnaire puis
employé au service des statistiques à la chocolaterie Meunier.
Il a effectué son service militaire en Algérie entre mai 54 et mai 56 au 5e chasseur d’Afrique
de Maison Carré. Il chercha alors à nouveau à s’engager mais ne résista pas aux pressions
familiales qui l’en dissuadaient. Au cours d’une permission, il passa donc le concours de
gardien de la paix.
Il est d’abord affecté dans le 9e arrondissement (1956-1960) et est régulièrement volontaire
pour renforcer la 2e compagnie de district dans ses missions de patrouille et de maintien de
l’ordre. Affecté aux compagnies de circulation (1960-1964), il réussit le concours de
brigadier. Affecté au 17e arrondissement (1965-1968), il fut lauréat du concours d’officier de
paix. Pendant sept ans, il commanda alors des sections de compagnies de district.
Devenu officier de paix principal dans les 11e et 12e arrondissements (1975-1984), il ne
réussit pas obtenir de commander une compagnie de district, unité vers laquelle allaient ses
préférences. Il finit sa carrière comme commandant des gardiens de la paix du 9e

arrondissement (1984-1990).
M. Jean faisait partie des personnes qui s’étaient fait connaître auprès de l’IHESI mais qui
n’avaient pas été interviewées lors de la première phase de recueil de récits de vie. Nous
l’avons contacté par téléphone. D’accord pour témoigner, il était cependant méfiant au sujet
des usages qui pourraient être faits de ses propos. L’entretien a eu lieu au domicile de
l’interviewer.
Ayant une excellente mémoire des noms, M. Jean évoque ses années d’activité avec un certain
plaisir, parsème ses propos de courtes biographies de ses collègues mais n’entre que peu
dans le détail des pratiques professionnelles (nombreux détails cependant sur les compagnies
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de district). Sa parole est contrôlée et il n’évoque jamais de détails qui pourraient ternir –
aux yeux d’un chercheur – sa carrière ou l’image de l’institution policière des années 1950 à
1980.

Monsieur Marcel* (né en 1923), 23 et 29 juin 2005, Chatenay-Malabry (92).

Fils d’un brigadier des gardiens de la paix sous les ordres duquel il a lui-même été placé
pendant quelques années (1946-1950), M. Marcel a travaillé quelques années comme
employé de bureau avant d’intégrer la préfecture de police. Sous l’Occupation, il fut recruté à
19 ans comme policier auxiliaire au commissariat de Sceau (1942). Il est titularisé en 1946 à
son retour du service militaire. Il est alors affecté dans le 5e arrondissement qu’il ne quittera
pas jusqu’à sa retraite en 1978. Il devient brigadier en 1956 et brigadier-chef en 1970.
Retraité des services actifs en 1978, il a ensuite travaillé pendant dix ans au musée et aux
archives de la préfecture de police.
Après qu’ils l’ont sollicité, M. Marcel a fait connaître aux responsables du musée de la
préfecture de police son accord pour témoigner. Nous en avons été averti et, dès le premier
contact téléphonique, M. Marcel s’est dit prêt à participer au programme de recueil de récits
de vie. Ces deux longs entretiens (6 heures d’enregistrement) ont été effectués à son domicile
en sa seule présence. L’interviewé a parlé sans retenue et a accepté de répondre à toutes les
interrogations soulevées. Il s’est parfois aidé de quelques-uns des nombreux classeurs dans
lesquels il conserve des coupures de presse classées par thèmes et de petits carnets dans
lesquels il notait, au jour le jour, ses impressions.
Très volubile, ayant le goût de l’anecdote et de l’histoire, M. Marcel a aussi une excellente
mémoire. Au fil de l’entretien, il fait de nombreuses digressions.
Par la suite, nous lui avons téléphoné à plusieurs reprises afin qu’il nous éclaire sur certains
aspects du métier de gardien de la paix.
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